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 Danser sur la falaise prend la forme d’un témoignage. Il s’agit de mettre au plateau une 
jeune femme, qui vient nous raconter des histoires et des rencontres. Elle se donne à nos regards 
et au-delà des mots, c’est son monde intime qui nous parvient par sa manière de parler et de 
bouger, par ce qu’elle choisit de raconter et par les interprétations étonnantes qu’elle fait des 
événements qu’elle relate. Elle est le témoignage d’une manière possible et singulière d’habiter 
le monde. 

 Pour cette création, nous nous sommes beaucoup intéressés à des personnages 
marginaux et généreux, qui n’ont pas conscience des conventions sociales et qui ne les 
comprennent pas. Nous sommes touchés par cette naïveté là. Celui qui sort du convenu et 
s’écarte de la norme nous déroute car il nous rappelle que ce à quoi il déroge sont des 
conventions arbitraires et non nécessaires. Il nous fait éclater au visage notre docilité dans 
l’acceptation des normes et la facilité avec laquelle on se complait dans l’habitude. Il nous plonge 
souvent dans une grande perplexité et une réévaluation profonde de notre manière de vivre. 
 Nous travaillons sur une forme d’étrangeté du personnage, une manière d’être au monde 
assez proche pour que ça nous touche, et assez lointaine pour que ça nous trouble. L’équilibre est 
délicat, et c’est par le jeu de l’actrice que nous le cherchons. Le personnage est déroutant, parfois 
violent, comme la poésie peut l’être quand elle ne supporte aucune lâcheté et exige de nous le 
meilleur, et un personnage généreux par l’amour qu’il donne et la dignité qu’il nous rend en nous 
en faisant le crédit. 
 Ce personnage est un révélateur de la part d’étrangeté que chacun porte en soi. C’est 
cette part qui nous intéresse chez les gens que nous rencontrons, et c’est elle qui les rend beaux 
et touchants à nos yeux. Ce que nous voudrions, c’est donner aux spectateurs le courage 
d’assumer leur étrangeté, d’en être fier et de la partager. 

La présence discrète et puissante de la magie 
 La magie occupe une part importante dans l’écriture du spectacle et constitue un 
partenaire de jeu. Elle est discrète et n’est jamais placée au centre de l’attention. Elle nous 
permet de franchir la distance qui nous sépare du personnage, de rentrer dans son univers. Alors 
on bascule dans ses perceptions : on n’est plus en train d’imaginer comment elle ressent le 
monde, mais on l’expérimente soi-même. Dès que les objets s’animent, nos repères sont 
bousculés et on plonge véritablement dans la rencontre avec un autre monde. La magie est l’outil 
qui permet d’introduire du trouble à l’endroit du réel, elle ouvre une brèche dans nos certitudes 
et nous invite à emprunter d’autres chemins. 

Un spectacle léger pour s’adapter à des espaces variés 
 Nous voulons que ce spectacle puisse être joué partout, à condition d’avoir un espace 
calme et silencieux, pour pouvoir emmener la poésie sur les routes et aller à la rencontres de 
publics larges et divers. Cela représente une vraie contrainte pour réaliser les effets magiques, 
mais l’expérience montre que la magie est d’autant plus puissante quand elle surgit là où on le 
l’attend pas. L’idée est que le spectacle ait pour cadre un espace réel, sobre, pour que la magie 
puisse déchirer le voile de la réalité avec toute sa puissance.  

 Cette aventure artistique se dessine à la frontière entre le récit et la poésie, entre la fiction 
et le témoignage. Elle interroge le rapport à la parole sur un plateau jouant avec les conventions.







Du 21 janvier au 2 février 2020 : résidence d’écriture 

février : conception et fabrication des effets magiques

Du 23 au 27 mars : résidence au Magic WIP à la Villette (Cie le Phalène - Thierry Collet)

Ouverture publique le 27 Mars

Du 18 au 24 Mai : résidence au théâtre de Livarot (Cie Couvertures)

Ouverture publique (date à définir)

Du 28 juin au 3 juilletDu 28 juin au 3 juillet : résidence à la Grange d’Adrien (45)

Du 13 au 18 juillet : résidence à la Fontaine aux images (93)

Calendrier de création



Fiche Technique 
Danser sur la falaise 

Éléments généraux 

Spectacle à partir de 12 ans 
Jauge jusqu’à 100 personnes 
2 personnes en tournée : 1 interprète, 1 metteur en scène / régisseur 

Deux représentations par jour possible. 
4 heures de montages avant la première représentation et 3 heures entre chaque 
représentation. 
Possibilité de coupler les actions culturelles avec une représentation. 

Le spectacle peut se jouer dans tout type de lieu : plateau de théâtre, salle polyvalente, 
extérieur dans un endroit calme et protégé, etc… en intérieur, la pénombre est 
souhaitable, mais pas forcément l’obscurité totale. 

Scène et emplacement public :  

Espace scénique vide de 5 x 4m. 
Disposition du public frontale. 

Demande lumière :  

Lumière uniforme sur l’ensemble de l’espace scénique



Juin 2019, l’école est finie. Que va-t-il se passer à présent ? Qu’allons-nous faire 
de nos journées ? Créer bien-sûr ! Et de toutes nos forces, inlassablement. Cette 

évidence elle nous brûle le coeur, mais on peine à la comprendre, à l’exprimer. 
Alors on prend la plume et on écrit : 


